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le Temple, vers le Saint des Saints, vers le propitiatoire afin 
qu’ «ainsi tout Israël dirigent leurs pensées vers un lieu 
unique »5. Nous comprenons de là que Yossef le Juste choisit 
pour toute prière dans la maison de son maî�tre une fenêtre 
unique, dirigée vers Jérusalem, vers le Temple, vers le Saint des 
Saints et vers le propitiatoire et donc, l’image de son père est 
apparue dans la fenêtre même où il priait constamment. Fin 
des paroles du Rav de Belz.

La difficile épreuve de Yossef eut 
lieu le huitième jour de Channukah

En l’honneur des huit jours de Channukah qui s’approchent, 
j’ai pensé à une nouvelle idée, au vu de ce que j’ai appris 
dans le Imrei Noam (Zot Chanoukat, DH « Bepassouk Vayavo 
Habayta »), à savoir que la difficile épreuve de Yossef concernant 
la sainteté avec l’épouse de son maî�tre, et le dévoilement de 
l’image de son père vue dans la fenêtre, eurent lieu le huitième 
jour de Channukah, désigné dans notre littérature par le terme 
« Zot Channukat ». Nous lisons ainsi dans ses écrits6 :

Au sujet du verset « il était venu dans la maison (Bayit) 
pour faire (Laassot) sa besogne (Melachto) », nous pouvons 
affirmer que lorsque l’on dit qu’il s’agissait de la nuit de 
« Zot Channukat », cela fait référence au huitième attribut 
des treize de miséricorde, le mot Bayit (maison) a la valeur 
numérique de Notzer Chessed (« il conserve sa faveur »), 
le mot Melachto (sa besogne) celle de « Zot Channukat » et 
celle de Laassot (pour faire) celle de Shemen Zayit (Huile 
d’olive).

Au vu de ce commentaire, le verset « il était venu dans la 
maison pour faire sa besogne » se comprend ainsi : le travail 
pour lequel Yossef est venu était en fait l’allumage des lumières 

  נמצאו כל ישראל מכוונין את לבם למקום אחד 5
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Notre Sidra, Vayeshev, nous rapporte la difficile épreuve à 
laquelle fut soumis Yossef avec l’épouse de son maî�tre Potiphar 
(Genèse, 39 :11)1 :

Mais il arriva, comme en ce jour, il était venu dans la 
maison pour faire sa besogne et qu’aucun des gens de la 
maison ne s’y trouvait

Le Talmud enseigne (Sota, 36b)2 : 

A ce moment, l’image de son père lui est apparue à la 
fenêtre

Les commentateurs se sont échinés à comprendre pourquoi 
l’image de Yaacov est apparue ainsi à Yossef dans le but de 
l’aider à vaincre son penchant, spécifiquement dans une 
fenêtre et non dans la maison.

Nous commencerons par citer ce que rapporte le « Leket 
Imrei Kodesh » (Vayeshev, page 194a) au nom de R’ Aharon de 
Belz, qui lui-même rapporte cela au nom de notre maî�tre, R’ 
Yissacher Dov de Belz, en ce qui concerne l’enseignement du 
Talmud (Berachot, 34b)3 :

Un homme ne doit prier que dans une maison pourvue de 
fenêtre, comme il est dit (Daniel, 6 :11) : « II avait, dans sa 
chambre supérieure, des fenêtres ouvertes dans la direction 
de Jérusalem »

Le Shoulchan Arouch arrête ainsi la Halacha (OC, 90 :4)4 :

Il faut faire des portes ou des fenêtres en direction de 
Jérusalem afin de prier face à elles

 Or, le Talmud (Berachot, 30a) explique que lors de la prière, 
il convient de se concentrer vers Israël, vers Jérusalem, vers 

  ויהי כהיום הזה ויבוא הביתה לעשות מלאכתו ואין איש מאנשי הבית שם בבית 1
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L’image de Yaacov s’est révélée à Yossef le jour 
de « Zot Channukat » à la fenêtre à laquelle 
il allumait les huit lumières de Channukah
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de Channukah, cela s’est passé le huitième jour de Channukah, 
comme évoqué en allusion dans le mot Melachto (sa besogne) 
dont la valeur numérique est celle de « Zot Channukat ». Aussi, 
par le mérite de l’accomplissement de l’allumage des lumières 
de Channukah, il a mérité d’être protégé et de ne pas trébucher, 
comme précisé (Ecclésiaste, 8 :5)7 : « Celui qui exécute Son 
ordre n’éprouvera rien de fâcheux »    

Or, ceci se conjugue admirablement avec ce qu’écrit le 
Megaleh Amoukot (Vaetchanan, 252)8 : 

Antiochus a la même valeur numérique que Yossef  et 
« Roi de Grèce » a la même valeur numérique que Yossef.

 Le Rav de Ropshitz (Zera Kodesh, Channukah, nuit 5) 
explique que la klipah de la Grèce est la débauche comme 
l’explique Rashi (Shabbat, 23a, DH « Hayou »), raison pour 
laquelle, les grecs ont aboli le commandement de la circoncision. 
Yossef le Juste, char de l’attribut de Yessod, annula par sa 
sainteté la klipah de la Grèce,  qui voulait briser les limites 
d’Israël au niveau de la préservation de leur sainteté ; voici ses 
mots9 :

Or, la klipah de la Grèce était l’antithèse de l’attribut de 
Yossef, comme cela est écrit dans le Mégaleh Amoukot, à 
savoir que « Roi de la Grèce » a la même valeur numérique 
que Yossef… Aussi, les grecs ont décrété l’abolition de la 
circoncision qui était dans le domaine de Yossef ; ils ont 
décrété également sur les filles d’Israël (Rashi sur Shabbat, 
23a, DH « Hayou ») un droit de cuissage des vierges 
s’apprêtant à se marier, ceci afin d’accroître la klippah de 
l’abomination de la terre. Ceci est l’opposé de Yossef qui s’est 
retiré de la « nudité » et a résisté à l’épreuve, bien qu’étant 
en Egypte, l’abomination de la terre, tous y étant lascifs.

Il est clair que les paroles du Rav de Ropshitz sont la source 
à ce qu’écrit son disciple le Rav de Santz dans Divrei Chaï�m 
(Channukah, Maamar « Amrinan Bigmara »)10 :   

Nous savons que la klipah de la Grèce recouvre la 
circoncision, c’est pourquoi Antiochus, roi de la Grèce, avait 
la valeur numérique de Yossef, chacun antithèse de l’autre
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כולם שטופי זימה

  וידוע שקליפת יון היא החופפת על הברית, ולזה הוא מלך יון אנטיוכ”ס בגימטריא יוס”ף  10

כי זה לעומת זה

C’est pourquoi Yossef alluma les lumières de Channukah, 
car les Chashmonaï�m ont vaincu et ont humilié la klipah du 
« Roi de la Grèce » par la force de la sainteté de « Yossef » le 
Juste, ayant une valeur numérique similaire – aussi, Yossef a 
une part dans la victoire des Chashmonaï�m sur les grecs et 
donc il lui était agréable et adéquat d’allumer les lumières de 
Channukah. Yossef illustra ainsi l’adage du Talmud (Pessachim, 
25b)11 : «ce cas avait pour objet de nous apporter un 
certain enseignement et il reçoit lui-même finalement un 
enseignement». En effet, d’un côté, Yossef a influencé par 
sa sainteté les Chashmonaï�m qui ont adhéré à sa sainteté et 
ont vaincu les grecs et d’un autre côté, en accomplissant le 
commandement d’allumage des lumières de Channukah, il a 
utilisé leurs saintetés afin de résister tel un roc solide dans sa 
sainteté en Egypte.

Le mot ChalON (fenêtre) est l’acronyme 
de Lamad Vav Nérot Channukah

Nous pouvons alors comprendre la raison pour laquelle 
l’image de son père est apparue spécifiquement dans la fenêtre, 
selon un enseignement du Talmud (Shabbat, 21b)12 : 

Nos Sages enseignent : La Mitzva de la lumière de 
Channukah est de la poser au seuil de sa maison à l’extérieur. 
S’il habite en étage, il la disposera à la fenêtre attenante au 
domaine public

On peut dire que Yossef le Juste, lorsqu’il était dans la maison 
de son maitre, a allumé les lumières de Channukah à la fenêtre 
de sa chambre, car il était bien évident qu’il n’allait pas allumer 
au seuil de la porte de la maison de son maî�tre égyptien, à 
l’extérieur, mais à la fenêtre de sa chambre il pouvait le faire, 
avec comme excuse, d’éclairer la chambre, et qu’il était plus 
simple de poser la lumière à côté de la fenêtre.

Si l’on analyse, on comprend que cette raison se conjugue 
avec le commentaire du Maharid, à savoir que cette fenêtre 
était dirigée vers l’endroit du Temple et Yossef y récitait toutes 
ses prières. Selon ce que nous avons dit, c’est pourquoi Yossef 
a allumé les lumières spécifiquement à cette fenêtre dirigée 
vers le Temple, en souvenir du miracle futur que fera Hashem 
aux Chashmonaï�m, à l’endroit du Temple, afin qu’ils puissent 
allumer la Ménorah avec de l’huile pure.

Or, attendu qu’à cette fenêtre, Yossef a allumé les lumières de 
Channukah que les Chashmonaï�m ultérieurement répareront, 
il mérita l’objet de la victoire des Chashmonaï�m, à savoir que 

  הרי זה בא ללמד ונמצא למד 11

  תנו רבנן נר חנוכה מצוה להניחה על פתח ביתו מבחוץ, אם היה דר בעלייה מניחה בחלון  12
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capacités humaines, le huitième jour de Channukah, à tel point 
que lui est apparue l’image de Yaacov à la fenêtre à laquelle il 
allumait les huit lumières de Channukah. Nous allons pour cela 
nous référer à la Meguilat Antiochus (11) qui explique que lors 
de l’avènement de la domination grecque pour faire oublier à 
Israël la Torah d’Hashem, les grecs décrétèrent l’interdiction de 
trois Mitzvot : la fixation des mois (Chodesh), le Shabbat et la 
circoncision (Milah). 

Le Imrei Noam (fils du Ateret Yéhoshua dans « Zot Chanukat , 
3) explique ainsi la raison à l’introduction du Al Hanissim par 
les mots : «Bimei Matatyahou Ben Yochanan – à l’époque 
de Mathayahou fils de Yochanan » car ces mots ont la même 
valeur numérique que « Chodesh, Shabbat, Milah ». Il nous 
faut comprendre : attendu que les Chashmonaï�m ont institué 
huit jours de Channukah de louanges et d’actions de grâce, où 
voyons-nous commémoration pour le miracle d’avoir renverser 
le décret grec d’interdiction de ces trois commandements ? 

Nous trouvons dans le Bné Yissachar (Kisslev-Tevet, 4 :88) 
qui ramène une belle réponse du Chida (Rosh David, Miketz DH 
« O Yitachen ») que lors des huit de Channukah, nous trouvons, 
sans exception, au moins un Shabbat et un jour de Rosh 
Chodesh Tevet lors desquelles nous lisons Al Hanissim, donc 
aussi pour le sauvetage des commandements du Shabbat et de 
Rosh Chodesh ; de même, le fondement même des huit jours 
de Channukah est une allusion aux huit jours de la circoncision 
– ainsi, lors des huit jours de Channukah, allusion est faite aux 
trois commandements que les grecs ont voulu abolir, Hashem a 
brisé leurs desseins et a déjoué leurs plans.

Ainsi, le Chidah répond également à la question du 
Beth Yossef (OC, 670) concernant l’institution des huit de 
Channukah, alors que le Talmud (Shabbat, 21b) explique que 
l’on a trouvé une fiole d’huile d’une durée d’un seul jour, que les 
lumières ont duré miraculeusement huit jours et donc que le 
miracle n’a été que de sept jours. Pourquoi alors instituer huit 
jours de Channukah ? Toutefois, au vu ce que nous avons écrit, 
on peut dire que l’institution d’un huitième jour est en souvenir 
du miracle, à savoir que grâce à la victoire des Chashmonaï�m, 
Israël a retrouvé le commandement de la circoncision qui a lieu 
le huitième jour. Fin des paroles du Chidah.

Nous pouvons ainsi expliquer l’usage consistant à désigner 
le huitième jour de Channukah, par l’expression « Zot 
Channukat (ceci est Channukah) », le mot « Zot » est une 
allusion à la circoncision, comme le dit le Midrash (Shemot 
Rabba, 38 :8)15 :

  באיזה זכות היה אהרן נכנס לבית קדשי הקדשים, אמר רבי חנינא בנו של רבי ישמעאל,  15

זכות המילה היתה נכנסת עמו, שנאמר )ויקרא טז-ג( בזאת יבא אהרן, זו המילה, כמה דאת אמר 

les grecs ne puissent plus détruire la sainteté d’Israël, et donc, 
à cette même fenêtre où il alluma les lumières de Channukah, 
l’image de son père Yaacov lui est apparue, afin de le sauver 
de la faute pour ne pas se compromettre avec la femme de son 
maî�tre. Grâce à la sainteté de Yossef, les Chashmonaï�m ont 
mérité de vaincre les grecs, comme l’allusion rapportée par le 
Mégaleh Amoukot, « Yossef » a la même valeur numérique que 
« Melech Yavan  (Roi de la Grèce) ».    Donc, Yossef a influencé 
par sa sainteté le miracle de Channukah et lui, à son tour, a 
reçu de la sainteté pour vaincre son penchant. Fin de son 
commentaire.

Or, nous savons que par l’adjonction d’une lumière 
supplémentaire chaque soir de Channukah, comme l’avis 
de Beth Hillel (Shabbat, 21b), nous allumons en huit jours, 
une quantité totale de 36 lumières. Donc, lors de ce huitième 
jour, « Zot Channukat », Yossef, en plein épreuve tendue par 
l’épouse de son maî�tre, avait déjà complété l’allumage des 36 
lumières de Channukah. C’est d’ailleurs l’allusion contenue 
dans les paroles de nos Sages : «A ce moment, l’image de son 
père lui (LO - ל«ו)-  est apparue à la fenêtre »   ; LO a comme 
valeur numérique 36 exactement, allusion aux 36 lumières 
qu’il alluma à la fenêtre, ChaLON13 – acronyme de LO Nerot 
Channukah – 36 lumières de Channukah. 

Nous comprenons aussi l’allusion évoquée par le Beth Din 
des Chashmonaï�m dans leur rédaction du « Al Hanissim »14 
de Channukah : «Et à ton peuple Israël, Tu as procuré une 
grande victoire et une délivrance comme en ce jour». Les 
commentateurs se sont échinés à expliquer qu’elle était 
l’intention contenue dans les mots : «et une délivrance comme 
en ce jour». Mais, selon ce que nous avons dit, on peut expliquer 
qu’ils ont désiré évoquer avec ces mots que la source du miracle 
de Channukah de la victoire des Chashmonaï�m sur les grecs, est 
la force de Yossef le Juste qui a résisté à l’épreuve de l’épouse 
de son maî�tre. Or, au sujet de Yossef, il est dit : « Mais il arriva, 
comme en ce jour, il était venu dans la maison pour faire sa 
besogne »  - aussi, ils ont institué : «Et à ton peuple Israël, Tu 
as procuré une grande victoire et une délivrance comme en 
ce jour » - à savoir, par le mérite de Yossef duquel il a été dit au 
niveau de l’épreuve : « comme en ce jour »

Yaacov s’est dévoilé à Yossef le jour 
de « Zot Channukat », correspondant 

aux huit jours de la circoncision

Il nous faut expliquer la raison pour laquelle Hashem a 
fait en sorte que Yossef soit éprouvé durement, au-delà des 

  חלו”ן נוטריקון ל'מד ו'ו נ'רות ח'נוכה 13

  ולעמך ישראל עשית תשועה גדולה ופורקן כהיום הזה 14
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et aussi comme le Ramban, afin d’ajouter de la sainteté en 
l’homme, « fais le bien ».  Selon ce que nous avons dit, le Beth 
Lévi explique (Lech Lecha, DH « Hithalach Lefanaï� ») que 
c’est la raison pour laquelle ce commandement en comprend 
deux : la circoncision et la découverte du membre (Peria) – la 
circoncision consiste en l’ablation du prépuce qui correspond 
à « éloigne toi du mal », pour affaiblir la force du mauvais 
penchant alors que la découverte du membre consistant à 
découvrir la chair de tous côtés afin de dévoiler le signe de 
l’alliance sacrée, est de l’ordre de « fais le bien », afin d’ajouter 
de la sainteté en l’homme.

On peut ainsi dire que le huitième jour de Channukah, 
lorsque Yossef a allumé les huit lumières à la fenêtre de sa 
chambre, fenêtre dirigée vers l’endroit du Temple, en vertu 
de ce que dans le futur les Chashmonaï�m institueront les huit 
jours de Channukah, souvenir du miracle qui leur a permis 
de pouvoir accomplir à nouveau le commandement de la 
circoncision le huitième jour, le visage de son père est apparu 
à la fenêtre à laquelle il allumait les lumières, afin de projeter 
sur lui la sainteté depuis le huitième jour de Channukah, 
correspondant au commandement de la circoncision, qui a en 
elle la force d’affaiblir le penchant du désir et de projeter sur lui 
la sainteté de l’alliance de la Milah.     

Yaacov avec Yossef forment treize fois le 
nom d’Hashem (Havaya) en correspondance 

avec les treize attributs de miséricorde

Poursuivons notre développement et approfondissons 
pour mieux comprendre le fait qu’Hashem ait fait en sorte que 
l’image de Yaacov apparaisse à Yossef à la fenêtre le huitième 
jour de Channukah. Prenons pour cela, ce que rapporte le Bné 
Yissachar (Kislev-Tévet, Maamar 2, 10) à partir des mots du 
Arizal (Pri Etz Chaï�m, Channukah), à savoir que lors des huit 
jours de Channukah, on doit penser chaque soir à l’un des treize 
attributs de miséricorde, et lors du huitième soir, il faudra 
penser aux cinq derniers attributs, depuis « Notzer Chessed » 
jusqu’à « Vénaké », afin de compléter tous les treize attributs.

Or, un verset entier précise (Genèse, 30 :25)19 :

Or, après que Rachel eut donné le jour à Joseph, Yaacov 
dit à Lavan: Laisse-moi partir, que je retourne chez moi, 
dans mon pays.

Commentaire de Rashi20 :

  ויהי כאשר ילדה רחל את יוסף ויאמר יעקב אל לבן שלחני ואלכה אל מקומי ולארצי 19

  כאשר ילדה רחל את יוסף, משנולד שטנו של עשו, שנאמר )עובדיה א-יח( והיה בית יעקב  20

אש ובית יוסף להבה ובית עשו לקש, אש בלא להבה אינו שולט למרחוק, משנולד יוסף בטח יעקב 

בהקב"ה ורצה לשוב

Par quel mérite Aharon pu entrer au sein du Saint des 
Saints ? R’ Chanina fils de R’ Yishmaël dit : c’est le mérite de 
la circoncision qui entrait avec lui, comme dit (Lévitique, 
16 :3) : « Avec ceci (Zot) Aaron entrera dans le sanctuaire » 
- il s’agit de la circoncision, de même qu’il est dit (Genèse, 
17 :10) : «Ceci (Zot) est le pacte que vous observerez»

Aussi, on désigne le huitième jour de Channukah par 
l’expression « Zot Channukat », allusion au fait que le huitième 
jour correspond à la circoncision qui est appelée « Zot ». 

L’image de Yaacov projeta vers Yossef la sainteté 
de la circoncision de « Zot Channukat »

Nous pouvons ainsi comprendre pourquoi Hashem a fait en 
sorte que Yossef soit éprouvé le huitième de Channukah ; en 
effet, nous avons vu que ce jour correspondait aux huit jours de 
la circoncision et donc, éprouver Yossef ce jour-là était adéquat 
afin de projeter vers lui la sainteté de la circoncision de ce jour 
sacré correspondant au commandement de la circoncision. 
De plus, en résistant à cette épreuve, il mérita de devenir le 
représentant de l’attribut de Yessod, fondement, et ainsi a 
tracé la voie pour tout Israël pour qu’ils puissent se sanctifier 
via cette sacralité, comme le Midrash explique (Vayikra Rabba, 
32 :5)16 :

Yossef descendit en Egypte et s’écarta de la dépravation 
et par son mérite, Israël s’en écarta. R’ Chiya Bar Abba : Il 
était bien qu’il se soit écarté de la dépravation car Israël a 
été sauvé grâce à lui

Afin de mieux comprendre, on peut ajouter ce que les 
Rishonim ont débattu au sujet de la circoncision : est-elle de 
l’ordre de « l’éloignement du mal »17, afin d’affaiblir la force du 
mal contenue dans ce membre par l’ablation du prépuce ou 
bien, est-elle de l’ordre de l’action positive18 afin d’y projeter 
de la sainteté. Le Rambam (Guide, III, 49) écrit que la raison à 
ce commandement est d’affaiblir la force du désir provenant du 
mauvais penchant alors que le Ramban (Genèse, 17 :9) explique 
que la raison en est que le signe de la circoncision est comme le 
signe du Shabbat, ajouter de la sainteté en l’homme.

L’auteur du Akedat Issac (Shaar 18) tranche comme les deux 
avis, à savoir que dans le commandement de la circoncision, 
les deux aspects coexistent, comme le Rambam, afin d’affaiblir 
la puissance du mauvais penchant, « éloigne-toi du mal » 

)בראשית יז-י( זאת בריתי אשר תשמרו

  יוסף ירד למצרים וגדר עצמו מן הערוה ונגדרו ישראל בזכותו. אמר רבי חייא בר אבא,  16

כדאי היה גדור ערוה בעצמו שנגאלו ישראל על ידו

  סור מרע 17

  עשה טוב 18
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Il me semble, pour expliquer les paroles de nos Sages : 
nous savons que la valeur numérique de Yaacov est de sept 
fois le nom Havaya, celle de Yossef est de six fois le nom 
Havaya, et en assemblant les deux, cela s’élève aux treize 
attributs de miséricorde, à savoir treize fois le nom Havaya, 
[treize ayant] la valeur numérique du mot Echad (Un). Or, 
les deux s’incluent l’un en l’autre, Yaacov s’élève au nombre 
Echad et Yossef au nombre Echad… Aussi, le Midrash dit « une 
(Echad) étincelle de ta part et une (Echad) étincelle de ton 
fils », donc un Echad de l’un et un Echad de l’autre. Lorsque 
les deux s’assemblent (Echad + Echad, 13+13), cela s’élève à 
26, valeur numérique d’Havaya. Par la force de l’étincelle de 
Yaacov et l’étincelle de Yossef, cela les consumera, comme il 
est dit : «la maison de Yaacov sera feu, la maison de Yossef 
flamme »

La maison de Yaacov sera feu et la maison 
de Yossef, flamme, allusion au feu et 

à la flamme de Channukah

Nous pouvons ajouter ce qu’écrit l’Imrei Noam (Vayeshev, 
5) en ce qui concerne le verset : «La maison de Yaacov sera 
feu et la maison de Yossef, flamme». C’est une allusion au 
feu et à la flamme des lumières de Channukah qui consument 
et détruisent les forces externes, grâce au dévoilement à 
Channukah des treize attributs de miséricorde, treize fois le 
nom Havaya, valeur numérique de Yaacov Yossef ; voici ses 
mots24 : 

Dans les mots de Rashi (début de notre Sidra) est rapporté 
le verset : « la maison de Yaacov sera feu, la maison de Yossef 
flamme, et la maison d’Essav, paille» - allusion au feu de la 
flamme de la lumière de Channukah qui consume les forces 
externes, ne laissant aucun subside à la maison d’Essav… 
C’est le sens des mots : « Voici l’histoire de la descendance 
de Yaacov, Yossef »… car « Yaacov Yossef » vaut treize fois le 
mot « Havaya » comme les treize attributs de miséricorde 
auxquels on pense au moment de l’allumage.

Dans la suite de ces propos, l’Imrei Noam (ibid.) ajoute 
une grande novation, à savoir qu’en ce qui concerne le verset 
(Genèse, 37 :3)25 : «Or Israël préférait Yossef à ses autres 
enfants parce qu’il était le fils de sa vieillesse; et il lui (LO) 

אח”ד משל בנך כו’, ומזה אח”ד ומזה אח”ד, ובהתאסף שניהם עולים מספר הוי”ה, ובכח גץ אחד 

של יעקב וגץ אחד של יוסף הוא שורפם, כדכתיב והיה בית יעקב אש ובית יוסף להבה

  גם בדברי רש”י ז”ל )תחילת פרשת וישב( בהא שמביא הכתוב והיה בית יעקב אש ובית יוסף  24

להבה ובית עשו לקש, שמרומז על אש שלהבת נר חנוכה המבערת כל החיצונים, ולא נשאר שריד 

לבית עשו... ]וזהו[ אלה תולדות יעקב יוסף... כי יעק"ב יוס"ף הוא י"ג פעמים הוי"ה נגד י"ג מכילין 

דרחמי שמכוונים בשעת הדלקה

  וישראל אהב את יוסף מכל בניו כי בן זקונים הוא לו ועשה לו כתונת פסים 25

Après que Rachel eut donné le jour à Yossef. Lorsque 
le mauvais génie de Essav est venu au monde (Beréshith 
Rabba, 73:6), ainsi qu’il est écrit : « la maison de Yaacov sera 
feu, la maison de Yossef flamme, et la maison d’Essav, paille 
» (Ovadia, 1 : 18). Un feu qui ne produit pas de flamme est 
sans action à distance. Lorsque Yossef est né, Yaacov a été 
assuré que le Saint béni soit-Il lui donnerait la victoire et il a 
pris la décision de rentrer chez lui.

L’Igra Kalla commente21 :

Puisque le mauvais génie d’Essav est venu au monde, 
Yaacov dit à Lavan: Laisse-moi partir. Pourquoi employer 
le vocable « Laisse-moi partir (du verbe Shalach)» ? Yaacov 
représente sept fois le nom d’Hashem (Havaya) et Yossef, six 
fois le nom d’Hashem, ce qui nous fait un total de treize fois 
le nom Havaya, soit la valeur numérique du mot Shalach. 
Il fallait treize fois le nom Havaya afin d’éveiller les treize 
attributs de miséricorde et d’annuler la klipa de Lavan 
l’araméen et d’Essav l’impie. Cela correspond au verset  
(Psaumes, 77 :16) : «Par ton bras tu affranchis ton peuple, 
les fils de Jacob et de Joseph. Sélah! » . Cette Délivrance est 
constante, sans interruption, car (Rosh Hashana, 17b) : 
«la promesse formelle est faite que l’invocation des treize 
attributs divins, ne restera jamais sans effet  »

Cela signifie que les mots « Yaacov + Yossef » ont la valeur 
numérique de 13 x 26 (Havaya) = 338, comme les treize attributs 
de miséricorde dévoilés à Channukah qui consumeront les 
forces de Lavan l’araméen et d’Essav l’impie. Nous comprenons 
alors les paroles du Midrash, rapportées par Rashi au début de 
notre Sidra (Bereshit Rabba, 84 :5)22 :

Attendu que Yaacov a vu Essav et ses chefs de famille, il 
a eu peur. Hashem lui a dit : Tu as peur d’eux ? Une étincelle 
de ta part et une étincelle de la part de ton fils, et  vous les 
brûlerez tous ; c’est ce qui est écrit : « la maison de Yaacov 
sera feu, la maison de Yossef flamme ».

Le Yittav Lev23 explique l’intention du Midrash :

  כיון שנולד שטנו של אותו הרשע, ויאמר יעקב אל לבן שלחני. לשון שליחות למה. יעקב ז’  21

הויו”ת יוסף ו’ הויו”ת, סך הכל י”ג הויו”ת בגימטריא של”ח, ובהכרח י”ג הויו”ת לעורר י”ג מדות 

הרחמים, לבטל קליפת לבן הארמי ועשו הרשע והבן. וזה  )תהלים עז-טז( גאלת בזרוע עמך בני 

יעקב ויוסף סלה, הגאולה הזאת היא תמיד בלי הפסק, כי )ר"ה יז:( ברית כרותה לי"ג מדות שאינן 

חוזרות ריקם

  כיון שראה אבינו יעקב עשו ואלופיו נתיירא, אמר לו הקב”ה מאלו אתה מתיירא, גץ אחד  22

משלך וגץ אחד משל בנך, ואתם שורפים אותם כולם, הדא הוא דכתיב והיה בית יעקב אש ובית 

יוסף להבה

  ונראה לי לבאר דברי חכמים, כי ידוע יעקב מספרו שבע הויו”ת, יוסף מספרו ששה הויו”ת,  23

ובהתאחד שניהם עולים י”ג מדות רחמים, שהם י”ג הויו”ת גימטריא אח”ד, והנה שניהן נכללין 

זה בזה וזה בזה, אז יעקב עולה אח”ד ויוסף עולה אח”ד... וזהו שאמרו גץ אח”ד יוצא משלך וגץ 
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Aussi, il est extraordinaire que, spécifiquement lors du 
huitième jour (Zot Channukat), quand on complète lors de 
l’allumage des lumières l’intention des treize attributs de 
miséricorde, est apparue l’image de Yaacov à Yossef, dans 
la fenêtre (CHaLON) même où il alluma les 36 lumières de 
Channukah (Lamed Vav Nerot CHannukah) afin d’unir Yaacov 
avec Yossef, cette union s’élevant à treize fois le nom Havaya, 
comme les treize attributs de miséricorde qui achèvent d’être 
révélés lors du huitième jour de Channukah. Grâce à cela, ont 
été humiliées toutes les forces d’impureté qui n’ont pu faire 
fauter Yossef, comme évoqué en allusion : « la maison de 
Yaacov sera feu, la maison de Yossef flamme », allusion au 
feu et à la flamme des lumières de Channukah.

Nous avons donc deux raisons pour lesquelles l’image de 
Yaacov est apparue à Yossef dans la fenêtre dirigée vers le lieu du 
Temple, fenêtre à laquelle Yossef allumait les huit lumières lors 
du huitième jour de Channukah : première raison, car ce jour 
correspond au commandement de la circoncision du huitième 
jour, car cela permet d’affaiblir la force du mauvais penchant 
et de projeter la sainteté sur l’homme ; seconde raison, car ce 
jour est celui où l’on termine la révélation des treize attributs 
de miséricorde qui humilient la force du mauvais penchant.

On peut relier ces deux raisons avec un lien solide, comme 
l’enseigne le Talmud (Nédarim, 31b)33 : «la circoncision est 
d’une grande valeur car on y a conclu treize alliances ». 
Explication : dans le passage du commandement de la 
circoncision donnée à Avraham, l’on trouve mentionné 
treize fois le mot « Berith (alliance) ». Le Sfat Emeth (Lech 
Lecha, 5658, DH « Oulparashat Milah ») explique que grâce 
au commandement de la circoncision sont révélés les treize 
attributs de miséricorde. On peut dire alors que c’est avec 
raison que les treize attributs ne sont révélés que le huitième 
jour de Channukah, car ce jour correspond  aux huit jours de 
la circoncision, par laquelle sont révélés les treize attributs de 
miséricorde.

Par conséquent, les deux raison que nous avons exposées, 
pour l’apparition de l’image de Yaacov à Yossef le huitième 
jour de Channukah, se rejoignent : lors du huitième jour de 
Channukah correspond aux huit jours de la circoncision qui a 
vu se conclure treize alliances révélant les treize attributs de 
miséricorde – les deux ayant permis à Yossef de consumer la 
force du mauvais penchant, afin d’être sanctifié par la sainteté 
de la circoncision.

  גדולה מילה שנכרתו עליה שלש עשרה בריתות 33

avait fait une tunique à rayures», il y a une allusion au fait 
que Yaacov ait transmis à Yossef le secret des 36 lumières de 
Channukah – voici ses propos26 :

« Ki Ben Zékounim Hou (parce qu’il était le fils de 
sa vieillesse) » a la valeur numérique du mot Ménorah 
(301) et le mot « Lo (lui) » correspond aux 36 lumières de 
Channoukah, l’expression « Véassa Lo (il lui avait fait) » a la 
valeur numérique de « Zayit (huile) ». Il s’avère donc qu’ici 
il est fait allusion à l’huile d’olive avec laquelle on allume 
dans la Ménorah, lors de la fête de Channukah, 36 lumières. 
Le verset rapporté par Rashi « la maison de Yaacov sera 
feu… la maison d’Essav, paille» contient l’allusion suivante : 
les mots  « Essav, Kash (Essav, paille) » ont la même valeur 
numérique que « Shémen Zayit (huile d’olive) »… c’est la 
lumière de Channukah... par laquelle on annihile la force 
d’Essav et de son groupe.

Nous pouvons trouver comme preuve que Yaacov ait 
bien atteint le secret de Channukah, à partir de ce qui est 
écrit (Genèse, 32 :25)27 : « Yaacov étant resté seul ». Rashi 
explique28 :  « Il avait oublié de menus fioles ». Le Mégaleh 
Amoukot29 écrit (Vayishlach) que Yaacov est revenu : « pour 
la fiole d’huile de Channukah » ; de même, il écrit plus tard 
(Vaetchanan, Ofan 66)30 : « c’est alors que fut réparé l’attribut 
de Hod (splendeur), hanche de Yaacov, par la fiole d’huile, 
secret des petites fioles de Yaacov ».

Or, nous savons ce que Rashi explique31 : «Parce qu’il était 
le fils de sa vieillesse. Tout ce qu’il avait appris auprès de 
Shem et Evèr, il le lui avait transmis ». Donc, il est bien évident 
qu’il a transmis à Yossef le commandement de Channukah tel 
qu’il l’a atteint, et l’allusion à cela est, comme le dit le Imrei 
Noam : «Parce qu’il était le fils de sa (LO) vieillesse. » - 
LO-  précisément, car il a transmis les 36 (LO) lumières de 
Channukah. On peut également ajouter ce qu’écrit le Tzemach 
Tadik (Vayeshev, DH « Oubazé Pirashnou »)32 : «car Yaacov 
Yossef avec le collel (1) s’élève à Ner Channukah (lumière de 
Channukah) ».

  כ”י ב”ן זקני”ם הו”א גימטריא מנור”ה, ותיבת ל”ו הם ל”ו נרות, ותיבות ועש”ה ל”ו גימטריא  26

וזו שמביא רש”י ז”ל  זי”ת. נמצא נרמז בכאן שמן זית שמדליקין במנורה בימי חנוכה ל”ו נרות. 

והיה בית יעקב אש וכו’ ובית עשו לקש, כי תיבות עש”ו לק”ש עולה שמ”ן זי”ת... והוא אור של 

חנוכה... אשר בזה מכניעין כח עשו וכל כת דיליה

  ויותר יעקב לבדו 27

  שכח פכים קטנים וחזר עליהם 28

  על פך שמן של חנוכה 29

  שאז נתקן מדת הוד ירך יעקב בפך של שמן, שהם סוד פכים קטנים של יעקב 30

  כי בן זקונים הוא לו, כל מה שלמד משם ועבר מסר לו 31

  כי יעק”ב יוס”ף עם הכולל גימטריא נ”ר חנוכ”ה 32
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